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L’ACTUALITÉ
LA PRESSEDE LAMANCHE SAMEDI 18 JUILLET 2015

EN CENTRE MANCHE à 6 km de PÉRIERS direction SAINT-LÔ
Base touristique de l’Etang de Sarcelles

SAINT-MARTIN-D’AUBIGNY
02.33.17.21.79 - 06.07.81.77.80

www.villagedesannees30.fr - vl38@hotmail.fr
Retrouvez-nous sur Facebook

Horaires d’ouverture
De avril à octobre :

Ouvert les mercredis, vendredis,

samedis, dimanches et jours fériés

de 14 h 30 à 18 h

Juillet et août :

Ouvert tous les jours de 14 h à 18 h 30

Ouvert toute l’année sur RDV
pour groupe de 20 pers. min.

TARIFS
NORMAL : Adultes : 4 €

Enfant (- 16 ans) : 2,50 €

GROUPE > 10 pers. :
Adultes : 3,50 €

Enfant (- 16 ans) : 2,30 €

Visitez tout un village
français du début
du 20e siècle
avec 60 scènes
différents.
Ses vieux métiers,
ses outils d’antan, etc.

Retrouvez également
une boutique du terroir
avec de nombreux
produits régionaux.

Location de vélos, idéal pour une promenade en famille !

Unmusée miniature entièrement
fabriqué à la main par une seule
et unique personne.
Plus de 31.000 heures de travail
ont été nécessaires
pour sa réalisaton.
82 moteurs électriques
animent cet ensemble
de 370 personnages.

Village à l’échelle 1/10e sur 540 m2 d’exposition

Spectaculaire, pédagogique, amusant, surprenant

RETOURVERS LE PASSÉ

Pourcélébrer la rupture
du jeûnequidure
durant lemoisduRama-
dan, ilestdetradition
decélébrer l'Aïd-el-Fitr.
Journéetrèsspéciale
pourtoute lacommu-
nautémusulmane.

Depuis le 18 juin, la commu-
nauté musulmane a suivi le
saoum, le jeûne qui se déroule
durant le mois de Ramadan, le
saoum étant l'un des cinq pi-
liers de l'Islam. Durant cette
période, qui dure 29 à 30 jours
selon le cycle lunaire, les mu-
sulmans ne doivent ni manger,
ni boire de l'aube au coucher
du soleil. Cette tradition se clôt
par l'Aïd-el-Fitr, journée de fête
pour la rupture du jeûne qui est
rythmée par des prières, sui-
vies de sermons de l'imam à
destination de la communauté,

mais aussi des retrouvailles en
famille autour d'un banquet.
Cette célébration se déroulait

hier un peu partout dans le
monde, et à la mosquée d'Oc-
teville hier matin, ils étaient
plus de 600 à être présents
pour la prière qui rompt la pé-
riode de jeûne. « Cette fête est
aussi l'occasion de pardon-
ner aux autres et de se faire
pardonner », explique Belka-
cem Seghrouchki, membre de
l'Association culturelle isla-
mique (ACI). Cette fête est
aussi un temps pour faire l'au-
mône, qui constitue un autre
pilier de l'Islam. L'Aïd-el-Fitr
est aussi animée par un esprit
de partage.

Sepurifier,méditer, prier

Le mois de Ramadan s'est
globalement bien déroulé dans
les alentours. Selon les mem-
bres de l'ACI, quinze à vingt
personnes venaient chaque
soir participer aux repas prépa-

rés et organisés à la mosquée
par l'association à destination
des personnes les plus vulné-
rables financièrement. Contrai-
rement aux idées reçues, la
période de jeûne n'est pas un
moment de privations, mais le
moment pour se purifier, médi-
ter, prier. Des études scienti-
fiques sérieuses ont d'ailleurs
révélé que faire des périodes
de jeûne était très bon pour
l'organisme, car le jeûne per-
met au corps d'éliminer les
toxines, et ainsi d'atteindre un
meilleur niveau de bien-être. Ici
dans la religion musulmane, le
jeûne se pratique depuis des
siècles.
Aussi pour calculer la date de

fin du jeûne, les ancêtres re-
gardaient à l'œil nu si le crois-
sant de lune était visible.
Maintenant, les calculs ont mo-
difié la façon de connaître la
date de rupture de jeûne, mais
on continue à pratiquer cette
coutume. Par exemple, au
Maroc, l'Aïd-el-Fitr n'est qu'au-
jourd'hui.

Ramadan.ACherbourgaussi
Lesmusulmansfêtent la rupturedu jeûne

Lesmembresde l'associationculturelle islamique.

« La seule manière de nous
faire changer d'avis, c'est de
nous faire sortir de la préca-
rité. » Christophe Iskendérian
et Sébastien Leblond n'en dé-
mordent pas. Si on ne leur tend
pas la main, les deux com-
pères mettront fin à une aven-
ture débutée il y a maintenant

neuf ans. « On a obtenu une
licence d'entrepreneur de
spectacle. Nous avons été
contraints de modifier notre
Cabis. Notre demande a reçu
un avis favorable de la Pré-
fecture régionale. La CCI a
également validé avant que
le tribunal du commerce

n'entérine l'affaire. On veut
nous envoyer derrière les sa-
nitaires, ce qui représente un
investissement de 15000 €,
alors qu'on n'a aucune visibi-
lité. Ce n'est plus possible. »

3600 signatures
hier soir

Si les propriétaires, attachés
à cette région qu'ils aiment et
qu'ils veulent partager, sont
quasiment résignés, les habi-
tués des lieux le sont égale-
ment. « L'autre jour, une
petite fille est venue me voir
en pleurant quand elle a ap-
pris que le Gros Bé allait fer-
mer… », raconte Sébastien
Leblond. Et l'élan de solidarité
dont ils sont témoins depuis
quelques jours leur donne un
peu de réconfort. Hier soir, ils
étaient plus de 3600 à avoir
signé la pétition « Sauvons le
Gros Bé » qui circule sur inter-
net. « On tient à remercier les
clients, mais aussi les élus
du conseil général ou du Co-
tentin, pour leur soutien et
leur reconnaissance ».
Pourtant, si une proposition

sérieuse n'arrive pas dans un
avenir proche, le Gros Bé met-
tra définitivement la clé sous la
porte en octobre prochain.

Sciotot.LeGrosBé
Sanspropositionsérieuse, laquillefinoctobre

Initialement prévu ce soir, le concert de Lina Doran n'aura pas
lieu. Mais que les fans de belle voix et de représentation colo-
rée se rassurent, la native d'Oran, en Algérie, viendra ravir le
public du Gros Bé au mois d'août, à une date qui reste à dé-
terminer. En revanche, les groupes Bazar et Bémols et Les Filles
du bord de scène seront, quant à eux, bien présents.

LinaDoranabsentecesoir

Après neuf ans d'existence, leGros Bé est sans doute en train
devivre sesdernières semaines.

Pour lesélectionsrégio-
nales2015, lespartisde
droiteetducentreLes
Républicains,UDIet
CPNTfontuniondans la
Mancheetontchoisi
DavidMarguerittepour
numéroun.

Les listes candidates aux
élections régionales ne se dé-
voilent pas encore dans leur to-
talité. Mais les choses
s'accélèrent avec les investi-
tures validées au niveau natio-
nal. À droite, en union avec le
centre, la désignation d'Hervé
Morin est actée depuis juin en
tant que tête de liste UDI - Les
Républicains pour aller à la re-
conquête du conseil régional
de Normandie. Il est aussi la
tête de liste dans l'Eure. De
nouveaux noms viennent au-
jourd'hui l'entourer pour les
listes départementales.
Le député de la Manche Phi-

lippe Gosselin (Les Républi-
cains) cite Françoise Guégot
pour tête de liste en Seine-Mari-
time, et évoque des « valeurs
de poids », Rodolphe Thomas
et Sophie Gauguin (conseillère
régionale sortante), pour le Cal-
vados. Et hier, il était à Saint-Lô
pour officialiser la tête de liste
manchoise: la commission na-
tionale d'investiture des Répu-

blicains a choisi David Margue-
ritte, leader de la droite dans le
Nord-Cotentin, pour chef de file
départemental, et l'entente a été
immédiate avec l'UDI, représen-
tée par Anne-Marie Cousin,
également conseillère régionale
sortante, mais aussi CPNT et
Pascal Marie (11e sur la liste de
la droite aux régionales précé-
dentes) pour le désigner à la tête
d'une liste commune. « La
confiance qui m'est portée,
c'est le choix aussi de mettre
un territoire à l'honneur, le
Nord-Cotentin. Il nous appar-
tient maintenant de rassem-
bler l'intégralité du territoire
de la Manche, un départe-
ment complexe, contrasté,
j'enmesure tout l'enjeu. Il faut
unir d'Avranches à Cher-
bourg. C'est un défi », note
David Margueritte.

Rassemblés

Les deux chefs de file de
l'UDI et de CPNT dans la
Manche seront bien sûr de la
liste. Anne-Marie Cousin en nu-
méro deux. La suite sera com-
plétée dans les proportions
validées par les instances na-
tionales : 70 % candidats Les
Républicains (et CPNT) et
30% candidats UDI. Les négo-
ciations continuent — « Nous
avons beaucoup de candi-
dats. Il faudra trouver des
équilibres pour une repré-
sentation de tous les terri-
toires et de toutes les

compétences » —mais la liste
se construit bel et bien.
L'équipe table sur neuf ou dix

sièges de conseillers régionaux
manchois. Six Républicains,
trois UDI a priori. Pour le parti
de droite, trois hommes et trois
femmes pour obéir à la parité.
David Margueritte officialisé, il
est aussi avancé le nom de
l'élu coutançais, Jean-Manuel
Cousin (fils de l'ex-député Alain
Cousin). Côté femmes, celui de
Florence Mazier, conseillère ré-

gionale sortante, élue munici-
pale à Le Dézert, dans la cir-
conscription de Philippe
Gosselin qui, lui, confirme qu'il
ne se présente pas.
« Si pour certains terri-

toires, ça tiraille un peu,
comme l'Orne où l'investiture
a été reportée, nous pas »,
souligne Philippe Gosselin.
Avec l'acquiescement d'Anne-
Marie Cousin : « Il n'y a d'au-
tant pas de contestation que
je n'avais pas communiqué

sur ma propre investiture par
la commission nationale de
l'UDI. J'ai attendu que le chef
de fil Les Républicains soit
connu. Nous partons ras-
semblés ».
David Margueritte entre en

campagne d'ores et déjà et
part à la rencontre des élus de
la Manche. Il sera lundi à
Avranches, à Granville et le soir
dans le Val de Saire.

Géraldine LEBOURGEOIS

Régionales.DavidMarguerittetêtede liste

Ladroiteofficialiseson leaderdépartemental

VendrediàSaint-Lô,LesRépublicains,UDIetCPNTontprésentéleurtêtedelistedépartementale
pour lesRégionales :DavidMargueritteconduiraune listecommuneauxtroispartis.

L'abandonduprojetde
réhabilitationdufortest
largementcommenté
par l'oppositionmunici-
pale,quin'estpassur-
prisede l'évolutiondu
dossier.

Si la question avait été à de
multiples reprises évoquée en
conseil municipal de Querque-
ville ou lors de la campagne,
elle n'avait pas donné lieu à un
consensus, loin s'en faut.
L'abandon récent du projet par
les deux promoteurs, proprié-
taires de l'ensemble du fort, re-
lance la polémique. « En
l'absence d'un projet munici-
pal, le fort de Querqueville,
estimé à 600000 €, avait été
cédé par la Marine Nationale
à deux particuliers, porteurs
d'un projet d'aménagement
de quinze millions d'euros,
mais dont le premier euro
restait à trouver », précisent
d'entrée de jeu Pierre Bihet et

ses amis de l'opposition.
Pour eux, « l'abandon de ce

projet privé, ainsi que la spé-
culation sur la revente du fort
par ces mêmes investis-
seurs, ne constitue pas une
surprise, loin s'en faut. »
« Nous avions exprimé nos
craintes et nos plus grandes
réserves, les regrets du
maire sur ce désengagement
n'y changeront rien », pour-
suivent les élus.

Retrouver lamaîtrise
publiquedu site

« Concernant le patrimoine
communal et historique, il
était important de conserver
la maîtrise publique du site,
en préemptant la vente à
hauteur de 50000 €, opéra-
tion parfaitement compatible
avec le budget communal.
Par la suite, la rédaction d'un
cahier des charges aurait
permis, en concertation avec
des investisseurs crédibles
et sérieux, l'élaboration d'un
projet maîtrisé, planifié, réa-
liste et réalisable », regrettent
les membres de l'équipe de

Pierre Bihet. « Nous regret-
tons une fois encore ce
manque d'anticipation de la
municipalité… Évitons de re-
nouveler deux fois les

mêmes erreurs. Il faut tenter
maintenant de retrouver la
maîtrise publique du site au
coût consenti aux investis-
seurs privés défaillants. C'est

là tout l'enjeu pour Querque-
ville ou pour la commune
nouvelle. » Affaire à suivre…

H. L.

Querqueville.L'oppositionmonteaucréneau

Lacommunepeut-elle racheter le fort?

L'oppositionproposeà la communede racheter le fort 50000€.

Lorsd’uneémouvante
cérémonie, jeudià
Caen, laRégionaex-
primésagratitudeaux
résistants,déportés, in-
ternéspolitiques, réfrac-
taires,prisonniersde
guerre,membresde la
défensepassiveetdes
équipesd’urgence.

« L’année dernière, plus de
1600 vétérans du Débarque-
ment et de la Bataille de Nor-
mandie ont été décorés en
l’honneur de leur combat
pour la liberté. 2015 marque
le 70e anniversaire de la libé-
ration du territoire national,
de celle des camps de la
mort, du retour des déportés,
prisonniers de guerre et re-
quis du STO, de la victoire
sur le nazisme. Je tiens donc
aujourd’hui à rendre hom-
mage à ces hommes et
femmes qui se sont opposés,
qui ont porté secours, au
péril de leur vie et de leur li-
berté, tout au long de la Se-
conde Guerre mondiale. » En
remettant jeudi à une quinzaine
de personnes, les insignes de
commémoration réalisées pour
le 70e anniversaire du D-Day,
Laurent Beauvais a exprimé au
nom de la région, « notre en-
tière gratitude pour votre im-
plication dans ces
événements qui ont changé
le cours de l’histoire. »

«Hors-la-loi »

Parmi les récipiendaires, un
Manchois pur jus. Originaire de
La Haye-du-Puits où il vit tou-
jours, Pierre Robiolle fait partie
des réfractaires au Service du
travail obligatoire (STO). De
jeunes Français étaient réquisi-
tionnés, souvent par tirage au

sort, pour aller travailler de
force en Allemagne. « J’ai ap-
pris que je figurais sur la liste
établie par la mairie à la de-
mande de la Kommandantur.
C’était le 17 août 1942, se
souvient-il. Aussitôt, j’ai filé.
J’ai pris le train pour Bric-
quebec où je me suis caché
chez mon frère puis, par
connaissance, j’ai rejoint un
maquis en Côte-d’Or où j’ai
participé à des sabotages. »
Toujours vif malgré son grand

âge, Paul Robiolle n’a pas la
langue dans sa poche quand il
évoque la réalité de l’époque :
« Nous, les réfractaires,
étions considérés comme
des hors-la-loi par les bons
Français du moment ! Et pen-
dant les années de maquis,
nous avons davantage souf-
fert des miliciens de Pétain
que des soldats allemands.
Nous vivions en permanence
sur le qui-vive. » Ce qui n’a
pas empêché le jeune témé-
raire de revenir clandestine-
ment dans son village natal
pour se marier sous un faux
nom en mars 1943. Juste après
ces noces à la sauvette, il est
reparti… à peine une heure
avant que les gendarmes ne
viennent le chercher, suite à
une dénonciation. « Je suis re-
venu définitivement juste
avant le Débarquement, au
cours duquel j’ai sauvé des
soldats américains de la
noyade dans les marais. »

ParCherbourg
direction l'Angleterre

Également réfractaire au
STO, le Caennais Albert Morel
s’est caché dans le Bessin du-
rant un an. Au lendemain du
Débarquement, le 7 juin 1944,
il s’est mis à la disposition du
Régiment de la Chaudière avec
lequel il a participé à la Bataille
de Normandie. « Au bout d’un
moment, les Canadiens ne
savaient plus trop quoi faire

de moi, alors je suis passé
par Cherbourg où j’ai embar-
qué pour l’Angleterre. De là,
engagé volontaire dans l’ar-

mée française, j’ai rejoint
l’Afrique du Nord où je suis
resté jusqu’au 8 mai 1945. »
À la fin de la guerre, Albert

Morel aurait pu faire une car-
rière militaire mais il a préféré
retrouver son premier métier,
facteur. « Sans regret ! »

SecondeGuerremondiale.Hommagede laRégionauxcombattantscivils

Leurcourageacontribuéà libérer l’Europe

OriginairedeLaHaye-du-Puits,PierreRobiole
était réfractaireauSTO. Il apris lemaquisoù il
aparticipéàdes sabotages.

Albert Morel s'est mis à disposition des
troupes canadiennes au lendemain du
Débarquement.

ENBREFC

Dondusang.Unecampagne
desensibilisationestivale
Depuis le début de l'été, l'Établissement fran-

çais du sang a noté une baisse conséquente des
prélèvements, avec un manque de l'ordre de
25 000 poches, ce qu'il explique en partie par la
canicule. Conscient qu'il est « plus que jamais
important » de rester mobiliser, même pendant
la période estivale, l'EFS a lancé mercredi une
nouvelle campagne. Cette dernière indique que
d'ici la fin juillet, plusieurs collectes auront lieu
un peu partout dans le pays. Pour la Manche, il
y en aura à Bricquebec (le 20), Gavray (21), Mor-
tain (22), Saint-James (24), Gouville (27), Isigny-
le-Buat (28), Bréhal (29), Donville (30) et Villedieu
(31). L'EFS rappelle aussi l'existence d'un site à
Cherbourg (centre hospitalier public du Coten-
tin) et un autre à Saint-Lô (Hôpital Mémorial)
pour donner son sang, ce que ne fait que 4% de
la population (85431 en Normandie en 2014
pour 141263 dons). « 500 dons doivent être

collectés chaque jour en Normandie », précise
l'EFS. Le don de sang ne prend que 45 minutes,
le prélèvement en lui-même ne durant que 10
minutes.

Régionales.LePS
encampagnedemain
dans leCotentin
Nicolas Mayer-Rossignol sera en campagne

dans le Cotentin ce dimanche 19 juillet. Candi-
dat aux élections régionales des 6 et 13 décem-
bre 2015, la tête de liste socialiste a souhaité
aller à la rencontre de tous les Normands pour
débattre des sujets qui les préoccupent, et sera
de 11 heures à 12h30 au marché des Provinces
à Octeville, de 13 heures à 14h30 à la Fête de la
Moule à Barfleur, de 14h45 à 16h15 au Festival
du livre à Saint-Vaast-la-Hougue, et de 16h45 à
18 heures à l'animation Vache en fête à Sainte-
Mère-Église. Laurent Beauvais, Président de la
Région Basse-Normandie, sera à ses côtés à
Barfleur et à Saint-Vaast-la-Hougue.


